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    Clans

    
      
        
          
            
            
            
            
            
              
                	CHATS HORS DES CLANS

              

              
                	
                	NUAGE DE JAIS – chat noir au poil lustré.

              

              
                	
                	GERBOISE – mâle noir et blanc robuste.

              

              
                	
                	VIOLETTE – chatte roux pâle avec des rayures roux sombre et des pattes blanches (mère de Railleur, Praline, Lulu et Patchouli).

              

              
                	
                	RAILLEUR – chaton gris perle avec des rayures gris sombre et des yeux bleus.

              

              
                	
                	PRALINE – petite chatte au poil roux pâle aux yeux verts.

              

              
                	
                	LULU – petite chatte au poil long couleur sable.

              

              
                	
                	PATCHOULI – chaton gris et roux pâle.

              

              
                	
                	MADRIC – matou brun tigré.

              

              
                	
                	SULTAN – chat au pelage rayé très sombre.

              

              
                	CLAN DU CIEL

              

              
                	CHEF

                	ÉTOILE DE FEUILLE – chatte tigrée brun et crème aux yeux ambrés.

              

              
                	LIEUTENANT

                	GRIFFE FÉROCE – mâle au pelage roux sombre.

              

              
                	GUÉRISSEUSE

                	ÉCHO D’ARGENT – chatte tigrée grise aux yeux verts.

              

              
                	GUERRIERS

                	(mâles et femelles sans petits)

              

              
                	
                	AILE DE CERISE – chatte écaille de tortue.

              

              
                	
                	AILE DE GUÊPE – chat gris et blanc.

              

              
                	
                	APPRENTI : NUAGE DU CRÉPUSCULE.

              

              
                	
                	GRIFFE D’ÉBÈNE – jolie femelle noire (guerrière de jour).

              

              
                	
                	APPRENTI : NUAGE DE FAUCON.

              

              
                	
                	TOM DES VENTS – matou roux et blanc.

              

              
                	
                	APPRENTIE : NUAGE DE GALET.

              

              
                	
                	HUGO LUNAIRE – matou blanc (guerrier de jour).

              

              
                	
                	ARABESQUE – chat noir et blanc (guerrier de jour).

              

              
                	
                	PUCE DE FEU – matou roux (guerrier de jour).

              

              
                	
                	APPRENTIE : NUAGE DE BOURGEON

              

              
                	
                	PERLE DE NEIGE – petite chatte blanche.

              

              
                	
                	POIL D’ORTIE – matou brun pâle.

              

              
                	
                	SAUT DE LAPIN – matou brun.

              

              
                	
                	APPRENTI : NUAGE DE PERSIL

              

              
                	
                	SAULE PRUNE – chatte au pelage gris sombre.

              

              
                	
                	APPRENTIE : NUAGE DE BRUME.

              

              
                	
                	FOUGÈRE DE FEU – chatte rousse.

              

              
                	
                	APPRENTIS (âgés d’au moins six lunes, initiés pour devenir des guerriers)

              

              
                	
                	NUAGE DU CRÉPUSCULE – matou roux tigré.

              

              
                	
                	NUAGE DE FAUCON – chat gris sombre aux yeux jaunes.

              

              
                	
                	NUAGE DE BOURGEON – chatte au poil roux et blanc.

              

              
                	
                	NUAGE DE BRUME – chatte blanche.

              

              
                	
                	NUAGE DE GALET – chatte au pelage blanc tacheté de brun et aux yeux verts.

              

              
                	
                	NUAGE DE PERSIL – matou brun sombre tigré.
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  Chapitre 1

  
    « Plus vite, Nuage de Jais ! Suis-nous ! » lança Nuage Gris en jetant un coup d’œil derrière son épaule avant de plonger dans un massif de fougères.

    Nuage de Jais planta ses griffes dans le sol pour se donner plus d’élan et augmenter sa vitesse. Devant lui, le pelage tigré de Nuage Gris disparut dans les taillis, juste derrière la fourrure rousse de Nuage de Feu. Nuage de Jais fonça à son tour dans les fougères pour rattraper ses camarades. Ils couraient bien plus vite, à présent, à tel point que les couleurs de la forêt n’étaient plus que des taches floues vertes, brunes et dorées.

    Ils se faufilèrent dans les sous-bois, suivant des sentiers de plus en plus étroits. Même les ronciers les plus touffus ne pouvaient les ralentir. Des formes grises et lisses apparurent un instant dans le champ de vision de Nuage de Jais avant de disparaître aussitôt. Je ne savais pas que nous nous dirigions vers les Rochers aux Serpents, songea-t-il, surpris. Puis ils se retrouvèrent au bord du Chemin du Tonnerre qu’ils longèrent à toute vitesse tandis que des monstres rugissaient près d’eux. Les apprentis étaient rapides, si rapides qu’ils semèrent les monstres hurleurs aux yeux jaunes.

    Ils filaient à présent au bord de la rivière aux tumultueuses eaux marron crénelées d’écume blanche. Sur la berge, même si le sentier couvert de mousse glissante était à peine plus large qu’un roseau, les chats ne ralentirent pas un seul instant, pas même lorsque les tiges vertes et rigides les fouettaient.

    J’aimerais qu’on puisse toujours courir ainsi ! songea Nuage de Jais. Il n’était pas du tout fatigué, ses pattes lui semblaient plus légères que des feuilles mortes et il respirait aussi facilement que s’il se reposait dans son nid.

    Devant lui, Nuage de Feu atteignit les Rochers du Soleil, le vaste amas de pierres qui se dressait au bord de la rivière. Le rouquin les gravit sans ralentir. Nuage Gris et Nuage de Jais atteignirent le sommet juste après lui et les trois chats se mirent côte à côte pour contempler la forêt.

    « Il n’y a pas de meilleur endroit au monde que le Clan du Tonnerre ! déclara Nuage de Feu.

    — Vive le Clan du Tonnerre ! » répéta Nuage Gris.

    Nuage de Jais ouvrit la gueule pour se joindre à la clameur, mais il sursauta lorsqu’une goutte de pluie s’écrasa sur son museau. Malgré le ciel dégagé et le soleil qui chauffait son pelage noir, une averse surgit de nulle part, de plus en plus violente.

    « Tu vas être trempé ! » grommela-t-on près de son oreille.

    Une patte se planta dans son flanc. Il roula sur le côté et vit Gerboise penché sur lui. Derrière la tête de son ami, il voyait le ciel gris pâle à travers une lézarde dans le toit de la grange. Comme des gouttes de pluie tombèrent dans le cou de Nuage de Jais, il sortit de son nid d’un bond.

    « Je croyais que tu avais vérifié le toit avant qu’on fasse nos nids hier soir », marmonna-t-il.

    Son rêve s’attardait dans son esprit au point qu’il sentait encore l’odeur de ses amis.

    « Arrête de râler, le taquina Gerboise. Tu veux vraiment que je grimpe sur le toit tous les soirs ? Viens par ici, c’est sec. »

    Il tapota le foin où il s’était allongé. Nuage de Jais resta immobile un instant, paralysé par une douleur aiguë à l’estomac.

    « Ça va ? fit Gerboise, les oreilles dressées.

    — Oui. C’est sans doute la souris que tu as attrapée il y a deux jours. Je t’avais dit qu’elle avait l’air bizarre. »

    Gerboise leva la tête vers le trou dans la toiture.

    « Je doute que la pluie s’éternise. Tu veux qu’on aille se promener dans la forêt, aujourd’hui ? Nous n’y sommes pas allés depuis des lunes et, quand le froid sera là, il sera moins facile de nous y rendre. »

    Nuage de Jais leva la truffe. Il perçut dans l’air le parfum de la mauvaise saison à venir, glacial comme la pierre.

    « Oui, j’aimerais bien. »

    Il étira ses pattes avant et fit le gros dos en recourbant tant sa queue qu’elle lui frôla les oreilles. Son mal de ventre n’était plus qu’une petite gêne et Nuage de Jais espérait qu’une balade en forêt en viendrait totalement à bout.

    Ils descendirent du tas de foin vers l’endroit où Gerboise avait caché les restes du pigeon qu’il avait attrapé la veille. Nuage de Jais n’avait pas faim – son estomac lui paraissait bizarrement plein –, mais il grignota tout de même une aile lorsqu’il sentit le regard de Gerboise braqué sur lui. Dès que ce dernier eut fini de se nettoyer les moustaches, ils sortirent par un trou dans la paroi et se faufilèrent dans l’herbe haute qui poussait à côté de la grange. La pluie avait cessé et les nuages se dissipaient pour révéler de fines bandes de ciel bleu.

    Gerboise marqua une halte au bord d’une étendue de pierre claire. Des aboiements ténus montèrent d’un champ derrière la tanière des Bipèdes. Comme les chiens étaient trop loin pour les menacer, les chats traversèrent l’étendue de pierre pour plonger dans la haie. Gerboise ouvrait la voie, ses grosses pattes laissant des empreintes dans la terre humide. Nuage de Jais tentait de marcher dans ses pas mais, comme Gerboise était plus grand que lui, il devait trotter pour suivre l’allure.

    Quelques vaches levèrent la tête pour les regarder traverser le champ. Au début, Nuage de Jais avait eu peur de ces énormes créatures au poil noir et blanc. À présent, il les observait avec une sorte d’affection. Il avait tellement l’habitude de les voir dans les parages qu’il les considérait presque comme des camarades.

    L’espace d’un instant, il se retrouva projeté dans son rêve, au sommet des Rochers du Soleil, d’où il contemplait sa forêt natale. Je me demande où sont Étoile de Feu et Plume Grise, maintenant ? Il y avait bien longtemps qu’ils avaient fait leur apprentissage ensemble. Après le départ de Nuage de Jais du Clan du Tonnerre, ses amis étaient parfois venus lui rendre visite. Puis Étoile de Feu avait guidé les quatre clans hors de la forêt lorsque le Chemin du Tonnerre géant était venu. Plume Grise avait disparu peu avant, enlevé par des Bipèdes. Nuage de Jais l’avait revu une fois : ce dernier s’était échappé de la tanière de ses ravisseurs pour partir à la recherche du Clan du Tonnerre. Nuage de Jais lui avait montré la direction que les guerriers avaient prise en espérant que Plume Grise les retrouverait.

    Nuage de Jais frémit. Où que vous soyez, j’espère que vous êtes sains et saufs, bien nourris et sereins. Que le Clan des Étoiles illumine à jamais votre chemin.

    « Viens ! fit Gerboise en revenant vers lui. Allons voir si le tunnel est inondé. »

    Le Chemin du Tonnerre était bien plus large que lorsque Nuage de Jais l’avait franchi pour la première fois lorsqu’il était apprenti. La colline de l’autre côté avait été éventrée, laissant de profondes cicatrices dans la terre. Même à l’aube, le Chemin du Tonnerre bourdonnait d’activité telle une rivière poissonneuse : des monstres filaient dans les deux sens en grondant. Comme ce nouveau Chemin du Tonnerre était trop vaste pour que des chats puissent le traverser, Gerboise et Nuage de Jais empruntaient un étroit tunnel qui courait en dessous. Il était noir et humide, juste assez large pour qu’un blaireau s’y faufile. Heureusement, Nuage de Jais ne s’était jamais retrouvé truffe à truffe avec l’une de ces vilaines bêtes dans le conduit.

    Le tunnel se remplissait parfois d’eau après de lourdes averses mais, ce jour-là, il n’y coulait qu’un filet boueux. Gerboise inspira profondément et plongea à l’intérieur. Nuage de Jais serra les dents et le suivit même s’il détestait la sensation oppressante qui le saisissait. Le rugissement des monstres résonnait à l’intérieur. Là-dedans, impossible de penser à quoi que ce soit, sauf à courir vers l’air frais et pur au bout du tunnel.

    Nuage de Jais en jaillit à toute vitesse et faillit percuter Gerboise. Ils se tenaient devant une impénétrable paroi de ronciers. Ils durent contourner la haie en escaladant le coteau qui bordait le Chemin du Tonnerre. La terre y avait été arrachée pour faire de la place au nouveau chemin de pierre et la vaste lande n’était plus qu’une énorme tranchée abrupte et bruyante.

    Les oreilles rabattues, Nuage de Jais gravit la montée. Le vacarme s’estompa au fur et à mesure de son ascension jusqu’au sommet où une courte étendue herbeuse balayée par les vents les séparait de la lisière de la forêt. Le vent était plus fort, là-haut, et malmenait sa fourrure noire. Des parfums familiers s’engouffrèrent dans sa gueule, déclenchant une avalanche de souvenirs : le ravin, les Assemblées, l’odeur de la tanière de la guérisseuse, l’entraînement avec Griffe de Tigre…

    Nuage de Jais s’ébroua. Il avait quitté la forêt pour une bonne raison.

    Il s’approcha d’une combe peu profonde entourée d’ajoncs et de petits rochers. Nuage de Jais avait l’impression qu’il s’agissait de l’ancien camp du Clan du Vent, mais ses souvenirs étaient flous et il n’y avait plus aucun chat en vue. Derrière lui, Gerboise gronda lorsqu’une bourrasque manqua de le renverser. Son pelage noir et blanc se détachait nettement sur le vert de la pelouse.

    « Abritons-nous sous les arbres », suggéra-t-il avant de se mettre à courir.

    Nuage de Jais le suivit après avoir jeté un ultime coup d’œil alentour. Est-ce que le Clan du Vent avait survécu à l’exode ? Et les autres ?

    Nuage de Jais se réjouit de retrouver le calme des sous-bois après avoir traversé la lande tourmentée. Il s’arrêta pour reprendre son souffle, l’oreille dressée, à l’affût des petits bruits distinctifs des proies invisibles. Les branches entrelacées des arbres dissimulaient le ciel. Les deux chats se frayèrent un passage parmi les frondes sèches des fougères jusqu’à ce qu’un nouveau grondement assaille leurs oreilles : le rugissement de monstres plus lents, mêlé aux cris des Bipèdes.

    Nuage de Jais se retrouva au sommet d’une butte et regarda en contrebas. Il lui semblait que, dans une autre vie, il s’était tenu là pour contempler quatre chênes géants au clair de lune. La combe avait disparu, arasée afin d’y ériger de petites tanières argentées ainsi qu’une large étendue de pierre noire remplie de rangées de monstres silencieux. L’atmosphère était appesantie par des fumées et une odeur chaude qui, même si elle ressemblait à un fumet de gibier, n’était guère appétissante. L’estomac de Nuage de Jais se souleva.

    Gerboise commença à se frayer un passage entre les fougères sur la crête. Nuage de Jais savait que ce sentier ancien contournait jadis la combe pour redescendre à travers la forêt jusqu’à la frontière du Clan du Tonnerre. Lorsque les clans vivaient encore là, Gerboise n’aurait jamais osé traverser ce territoire d’un pas si confiant. Maintenant que les Bipèdes l’avaient envahi, il n’y avait plus de frontières, plus de patrouilles pour effrayer un solitaire.

    Ils dépassèrent les tanières argentées et s’enfoncèrent plus loin dans les bois. Les chemins empruntés jadis par le Clan du Tonnerre étaient à peine visibles tant la végétation les avait envahis. Un roncier énorme couvrant de pâles rochers gris le ramena à son rêve : ce devait être les Rochers aux Serpents, même si les serpents étaient sans doute eux aussi partis depuis bien longtemps. Quelques pins avaient poussé entre les chênes et les hêtres, et la courbe presque invisible du sentier, encore familière sous ses pattes, lui serra le cœur.

    « Attention ! » feula Gerboise avant de se jeter devant lui pour le bloquer avec son épaule.

    Nuage de Jais cligna des yeux et baissa la tête. Le sol se dérobait, à une longueur de souris de lui, plongeant dans une combe étroite envahie de ronces et d’arbrisseaux.

    « C’est le ravin ! souffla Nuage de Jais. C’est là que je suis né ! »
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